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Ali Abaab 
Institut  des  Régions  Arides,  Mkdenine  (Tunisie) 

Résumé. La modernisation du secteur  agricole  du  gouvernorat Sidi Bouzid  (Tunisie  Centrale) qui a permis B la 
région  de  réaliser des performances  sectorielles  remarquables  ne  semble  pas  avoir  entrainé un développement 
régional  aussi  performant. 
Plusieurs  indicateurs  socio-économiques  témoignent  du  retard  qui  caractérise le développement cette  r6gion. 

explications  de œ décalage  entre  les  acquis la modernisation  du  secteur  agricole et  le sous-d6veloppement 
régional  sont  liées  entre  autres à la faiblesse du marché  régional, à la 
centres  urbains  du  littoral e t à  la mise  en  place dune stratégie  de  modernisation du secteur  agricole  privilégiant le 
développernent  de la production agricole,  sur la base dune mobilisation  accentuée &S ressources  naturelles  dispo- 
nibles et dune 

clés. Modernisation  agricole - Développement  régional - Tunisie - Sidi  Bouzid 

I - Introduction 

L‘objet  de  cette  communication  est  de  présenter  une  problématique  de  recherche  concernant le proces- 
la Tunisie  centrale  et  ses  implications  sur  le 

développement  régional. 

Conduite  dans le la production  agricole, la moderni- 
sation  agricole  dans  le  gouvernorat  de  Sidi  Bouzid  ne  semble  pas,  malgré  ses  réalisations et ses  perfor- 
mances  sectorielles,  avoir  entraîné un développement  économique  et  social  global.  En  effet,  cette  région 
qui représente  depuis la dernière  décennie  une  des principales régions  agricoles du pays (5% de la 
valeur  de la production  agricole  de la Tunisie et 17% de la valeur  de sa production  maraîchere  en 1994) 
affiche des indicateurs  socio-économiques  traduisant le la région  en  comparaison  avec 
le  reste  du  pays. 

Nous  tentons  de  présenter à la fois  le  cadre  macro-économique  national  dans lequel le pro- 
cessus  de la modernisation du secteur  agricole  de la région en question,  les  étapes  et les acquis  de  ce 
processus ainsi que  ses  implications  en  matière  de  développement  régional.  Nous  essaierons enfin de 
tirer les  enseignements  explicatifs de cette  discordance  entre  modernisation  agricole  et  sous-développe- 
ment  régional. 

- Cadre  macrodconomique  de la modernisation  agricole 

L‘évolution  de la politique  agricole  en  Tunisie  a  connu à partir  de 1970, la  fin de la 

bien  distinctes : 

D Celle des annees  soixante-dix avec la h 
tout  en  maintenant un secteur  étatique  relativement  important. 
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D Celle  des  annees  quatre-vingt qui a sur le 
et technique  de la part  du 

Objectifs  et  conditions  de la mise  en  oeuvre de la politique QconOmique de la 
premiere  période 

La  politique  économique  des  années  soixante-dix  affichait  comme  objectif  principal la modernisation  de 
et la promotion  du  secteur  privé B côté  des  secteurs  coopératif et étatique.  La 

mise  en  oeuvre  de  cette  politique a 
B la a permis  une  maîtrise  des  prix B la 

consommation, travers un système  de  compensation  géré par la caisse  générale  de  compensation 
(CGC) dont  les  ressources  sont  assurdes  principalement  par le 

+ Les  implications  de cette politique  en  matiere de modernisation  agricole  et  de 
dbveloppement  rbgional 

La libéralisation a 
cette  période  par le 

(lois 1972,  1974). 

De son  côté, le secteur  agricole,  malgré les encouragements et la a 
vu  sa part  dans  les  investissements  régresser  (de 20% dans les années  soixante à 12% en  soixante- 

la mécanisation et 
vage.  Conjugué à une politique de  contrdle  des  prix à la production,  de  subvention  des  intrants et 

produits alimentaires, la faiblesse  des  investissements  agricoles  va se tra- 
duire  par une stagnation de la production  agricole,  notamment en ce qui concerne les spéculations  de 
base  (céréale,  oléiculture,  élevage).  Globalement,  entre  1972 et 1981 , la valeur  ajoutée  agricole à prix 

2% par an.  Cette  stagnation  de la production  agricole va se traduire  par 
un déficit  de la balance  agro-alimentaire  dont le taux de couverture  était inférieur à 1/3 B la fin des 
années  soixante-dix. 

Les  implications  de la politique  économique  de  cette  période en matière  de  développement  régional 
la concentration  des  activités  urbaines  (industrie et services)  sur le littoral du pays 

et des  activités  agricoles et 
part, le le  littoral ainsi que 

et  de  conditions  de  vie. 

2. Les  années  quatre-vingt : crise  de  régulation  et  ajustement  économique 

Plusieurs  facteurs  internes  et  externes  vont  entraïner  une  régression  des  recettes de 
vation du déficit  budgétaire : régression  de la rente  pétroliere,  réduction  des 

la cais- 
se générale  de  compensation (137% entre  1980  et 1983). 

Pour faire  face à cette  situation  de  déséquilibre,  des  changements  de  politique  économique  seront  pro- 
gressivement  introduits,  notamment  avec la mise  en  oeuvre  du Vle plan ( 1983-1986) et  ce, afin de 
substituer la régulation par le marché B celle  par le La mise  en  place do  programme 

le 
sienne, en le commerce 
intérieur  et  extérieur,  en  réformant le système  financier et 
étranger  et le système  du partenariat. La signature  des  accords du GATT en 1994, puis celle de 

(avril 1995)  pour la de libre-echange  (sur  une 
période  de 12 ans)  vont  couronner le processus  de  libéralisation et 
ne  au  marché  international. 
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Les  implications  en matiere de  modernisation  agricole  et  de  developpement  regional 

La politique agricole va  connaître  dès le Vle plan des  changements  notables,  notamment en  ce qui 
 concerne % au  cours  de la décennie)  et  le 
recours  au capital hors  budget  étatique  (banques  et  privés)  pour le financement  des  entreprises  agri- 
coles  modernes  créées  par  des  sociétés  et  des  promoteurs  privés  et  travaillant  pour le marché  national 

à la produc- 
tion, disparition (huile, 
dattes)  sera  adoptée.  Quant à la subvention  des  intrants, elle sera plus sélective  et  beaucoup  moins 

qui vont 
social plus  diversifié. La mise 

ration à une  répartition 
plus  équitable  des  investissements  publics  entre  les  différentes  régions  du  pays. 

Le  résultat  de  cette  nouvelle  étape  de la politique  de  modernisation  agricole  consiste  en  une  augmenta- 
tion de la production  agricole  de  26,3 % entre  1980  et  1989  et un accroissement  de la valeur  ajoutée  de 
2,3 % par  an  pour la même  période.  Ces  résultats  vont  permettre  une  légère  amélioration  du  taux  de 
couverture  de la balance  alimentaire,  sans  pour  autant  atteindre les objectifs  escomptés  (mis à part  pour 
1991).  Par  ailleurs, le 

ou sociétés)  gérant  des  entreprises  agricoles pro- 
duisant  pour le la 
production  marchande. 

111 - Les étapes  de la modernisation  du  secteur  agricole à Sidi Bouzid 

Située  dans les hautes  steppes  de la Tunisie  centrale, la région  de  Sidi  Bouzid  couvre  une  superficie  de 
7 km2 dont  79 % constituent la superficie  agricole utile (SAU). Appartenant à 
aride  supérieur, la région  se  caractérise  par  une  pluviométrie  faible  et  irrégulière  (200-300  mm/an). La 

millions de m3),  constituées par des 
potentiel édaphique très favorable  au  développement  de 

et en  irrigué,  ont  incité  les  pouvoirs  publics à initier un processus  de  modernisation 
du  secteur  agricole. 

Les  étapes  de  ce  processus  peuvent  être  résumées  comme  suit : 

# La  période  des  cellules  de  mise  en  valeur  et  des  périmètres  publics  irrigués  (PPI) qui a  coïncidé  avec 
qui avait  comme  objectif la sédentarisation  des  pasteurs  de la steppe 

autour  des  périmètres  irrigués  et  des  plantations  arboricoles, ainsi que la 
nouvel  Etat  national (PP1 Sidi Sayeh,  Oum  Ladham,  Hajeb ...) 
La période du projet FAO-ASDI  (coopération  tuniso-suédoise) ; consolidation  des  structures  régio- 
nales  du  nouveau  gouvernorat  (1974)  et  vulgarisation  du  paquet  technologique  de la Révolution  verte. 
En  outre, la la région  répondait à un  objectif  national  de  mobilisa- 
tion faire face à la demande 
en  produits  alimentaires  dans  les  centres  urbains  du  littoral. 

# La  période  du  projet  FIDA-OMVPI  (1983-1989) : consolidation  du  potentiel  irrigué  dans  les PP1 (pro- 
grammes  de  réhabilitation) et extension  remarquable  des  perimètres  irrigués  privés sur puits  de  surfa- 

la mise  en 
oeuvre  du  projet FIDA sec. 

Cl La : restructuration  de 
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tion la vulgarisation  et la conservation  des  ressources  natu- 
relles (eau, sol la profession  agricole  va  devenir  aussi un domaine priori- 
taire qui va  multiplier  les  initiatives  pour la création  des  coopératives  de 

outre, la création 
va favoriser de  nouveaux  promoteurs  agricoles à la tête capitalistiques. 
Cette  période  va  connaître  les  premières  crises  de  régulation  entre  producteurs et transformateurs de 
la principale  spéculation  maraîchère  de la région (la tomate) : première  grève  de livraison au  cours  de 

1994, liée au gel du  prix  de la tomate. 

3 Realisations  et  acquis de la modernisation  agricole a Sidi Bouzid 

qui a  nécessité la 
humains et matériels  (42 des  investissements  réalisés  dans la région  au  cours  de la dernière  décen- 
nie),  a  permis à Sidi principales régions  agricoles  tunisiennes  avec un 
potentiel constitué  par : 

une  superficie  irrigable de 25 ha,  soit  environ 9% de la superficie  nationale. Le développement 
remarquable  des  puits de surfaces,  surtout à partir la superficie  des péri- 
mètres  irrigués  dont  environ  76% se trouvent  autour de ces  derniers.  La  présence  de  cette infrastruc- 
ture hydraulique  permet à la région  de  fournir  actuellement  environ 15% de la production  maraîchère 

un capital arboricole  de  260 ha  dont  26%  sont  de  jeunes  plantations.  Ce potentiel qui représente 
13,7%  de la superficie  arboricole du pays  est  composé  essentiellement  (80%) 
diers. II permet à le 2e rang  en  terme  de  superficie,  après celui de  Sfax,  et 
de  produire 6% des  olives  et  16,2%  des  amandes  tunisiennes. 

un à 290 brebis,  22 chèvres  et  3 
vaches.  Les  ovins qui constituent la principale  composante  de  ce  secteur  représente 10% du  troupeau 
ovin  de la pro- 
fonde qui a  entraîné un éclatement  des  grands  troupeaux  et  une  intensification  progressive du systè- 
me de  conduite. La valeur  de la production  de  ce  cheptel (2e en  effectif  après celui du  gouvernorat  de 
Kairouan)  est  estimée,  en  1994, à 17,6  millions  de  dinars,  soit  16,6%  de la production  agricole  régio- 
nale. 

La modernisation  du  secteur  agricole  a  permis à ce  dernier  de  devenir le principal secteur éco- 
nomique  dans la région, en employant  environ  54%  de la population  active  et  en  assurant de la 
valeur  ajoutée  dégagée  au  niveau  régional.  Le  secteur  irrigué,  avec  ses  deux  composantes et  PS, 

la production  agricole : en  1994  les  cultures  maraîchères  assurent  54,6%  de la 
valeur  de la production  agricole.  Comme  nous  venons  de le constater, la région  de Sidi Bouzid  a  connu 

de développement  agricole qui para- 
un impact significatif sur la transformation  des  structures  économiques et 

sociales  de la région,  dans la mesure où cette  dernière  garde les 
sée,  voire  sous-développée  en  comparaison  avec le reste  du  pays. 

IV - Modernisation  agricole et sous-développement régional 

Une  lecture  rapide  des  principaux  indicateurs  économiques  et  sociaux  nous  autorise à apprécier  cette 
situation  de  sous-développement  dans  laquelle  se  trouve la région  et  ce  malgré  les  réalisations  et les 
performances  techniques  de  son  secteur  agricole : 

Q La situation démographique reste marquée  par un naturel élevé (2,5 %) et  par 
une  population rurale très importante  (81,7 %) et très dispersée ; ce  dernier  taux  dépasse large- 
ment la moyenne.  nationale  et traduit le caractère rural et agricole de  ce  gouvernorat et son faible 

o/o pour  toute la Tunisie). Sur le plan  de 
trie manufacturière qui concerne  essentiellement la transformation  de  quelques  produits  agricoles 
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Yo de la population  active.  En  ce qui concerne le chômage, le gouvernorat  de 
Sidi Bouzid,  avec un taux de 17,8 %, occupe la 3e place  après  Gafsa  et  Kairouan (le taux national 
est  de 153 %). 

CI la brillante en  comparai- 
son  avec le niveau  général  du  pays : 
parmi les moins  élevés  et  concernent  respectivement  46,8%  et  19,1%  des  ménages  de la region.  Ces 
taux  restent  largement  en  deçà  des  moyennes  nationales qui se  situent à 

la 
confirment le sous-développement  manifeste  de la région. 

Q montrent  que  le  niveau  de 
vie  du  gouvernorat de Sidi  Bouzid  demeure  parmi  les  plus  faibles  du  pays  et  ce  en  dépit  des  améliora- 
tions  enregistrées  depuis  1980 : en  1990  les  dépenses  moyennes  par  personne  et  par  an  sont  esti- 
mées à 502  dinars  contre  716  dinars à rural (dans la région), la dépense 
moyenne  est  encore  plus  faible  et  traduit la précarité  des  conditions  de  vie  (10%  de la population 
régionale  vivait  en  dessous  du  seuil  de  pauvreté). 

Au  total,  nous  pouvons  dire  que la région  en  question  présente  toutes les 
défavorisée  ayant  accumulé  les  retards à tous  les  niveaux  et  plus  particulièrement  dans le domaine  de 

la diversification  de la structure  économique. 

Conclusion 

pement  régional),  nous  avons  été  amenés à qui pourraient  ser- 
vir  de  base  pour  une  réflexion  plus  approfondie : 

CI La  modernisation  du  secteur  agricole à Sidi  Bouzid  a  comme  objectif  prioritaire le développement  de 
la production  agricole. 

CI Pour  atteindre  cet  objectif, la 
faces  cultivées, la mobilisation  des  ressources  naturelles  disponibles  et la saturation  des  capacités  de 

CI La favorisé le transfert  continu  du 
surplus  agricole de la région  vers  ces  derniers. 

CI La intégration du  sec- 
teur  agricole à une  croissance  économique  régionale  plus  large  et plus diversifiée. 

Q la 
dans  les  secteurs  non  agricoles  dont  le  développement  entraîne  des  ajustements  au  niveau  des  struc- 
tures  et  des  revenus  agricoles,  lesquels  ajustements  ont  des  conséquences  directes  sur la continua- 
tion de modernisation  du  secteur  agricole  dans la région. 
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